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Du pape François : 
 

« (…) je veux insister sur le fait que l’amour est plus 
fort. Dans ces conditions, beaucoup de personnes 
sont capables de tisser des liens d’appartenance et 

de cohabitation, qui transforment l’entassement en 
expérience communautaire où les murs du moi sont 
rompus et les barrières de l’égoïsme dépassées. 
C’est cette expérience de salut communautaire 
qui ordinairement suscite de la créativité pour 
améliorer un édifice ou un quartier. » 

 

« (…) Il faut prendre soin des lieux publics, du cadre 
visuel et des signalisations urbaines qui accroissent 
notre sens d’appartenance, notre sensation d’enraci-
nement, notre sentiment d’‘‘être à la maison’’, dans 
la ville qui nous héberge et nous unit. Il est important 
que les différentes parties d’une ville soient bien 
intégrées et que les habitants puissent avoir une 
vision d’ensemble, au lieu de s’enfermer dans un 
quartier en se privant de vivre la ville tout entière 
comme un espace vraiment partagé avec les autres. 
(…) Ainsi les autres cessent d’être des étrangers, et 
peuvent se sentir comme faisant partie d’un ‘‘nous’’ 
que nous construisons ensemble. » 

 

« (…) Comme elles sont belles les villes qui dépas-
sent la méfiance malsaine et intègrent ceux qui sont 
différents, et qui font de cette intégration un nouveau 
facteur de développement ! Comme elles sont belles 

les villes qui, même dans leur architecture, sont rem-
plies d’espaces qui regroupent, mettent en relation et 
favorisent la reconnaissance de l’autre ! ». 
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Du livre du prophète Isaïe  

(54, 11-14) :  
 

« Jérusalem, malheureuse, battue par  
la tempête, inconsolée,  

voici que je vais sertir tes pierres  
et poser tes fondations sur des saphirs. 

Je ferai tes créneaux avec des rubis,  
tes portes en cristal de roche,  
et toute ton enceinte avec des  

pierres précieuses. 
Tes fils seront tous  

disciples du Seigneur,  
et grande sera leur paix. 

Tu seras établie sur la justice :  
loin de toi l’oppression,  

tu n’auras plus à craindre ;  
loin de toi la terreur,  

elle ne t’approchera plus. » 

De Babylone à Jérusalem 

De l’individualisme à la vie sociale 

La ville 

En effet, avant l’arrivée de Martin,  
presque personne ne connaissait  

le nom de Jésus-Christ  
dans ce pays.  

 
Sulpice Sévère 

Et si je faisais  

un premier pas au cœur  

de la ville, d’un quartier,  

d’une famille ? 
1er pas d’un dialogue,  

d’une réconciliation,  

d’une rencontre,  

d’un pardon... 


